
TOPOGRAPH1IE DE SAINT-LUC

teau-des-Hêtres, d'environ deux milles de longueur et un mille
de largeur, n'a que quatre à cinq pieds d'élévation.

Il est à l'est du Chemin-de-Saint-Jean, qu'il coupe, cependant,
près de la montée Fréchette, qui conduit au Bord-de-l'eau,
pour pénétrer sur quelques terres de la Petite-Acadie. C'est la
partie la moins fertile de la paroisse.

Il portait jadis beaucoup de hêtres, d'où il a tiré son nom;
mais on n'y en voit presque plus, bien qu'il soit encore en plu-
sieurs endroits, surtout vis-à-vis l'église, recouvért de bou-
leaux, de pins et de sapins.

La paroisse de Saint-Lue fait partie de cette riche et fertile
vallée de terre grise et forte, qui longe le Saint-Laurent, et, par
bouts, le Richelieu, de Contrecoeur à Salaberry.

Au temps de la maturité des grains, la Grande-Savane, le
Côteau-des-Hêtres, à l'ouest du Chemin-de-Saint-Jean, et la
Petite-Acadie, les trois greniers de Saint-Lue, offrent à l'obser-
vateur placé sur l'arrière du presbytère un panorama splendide.

La plaine s'y d.éploie large et naajestueuse, et les moissons
jaunissantes s'y balancent avec grâce, comme les ondes d'un
beau lac sous le charme de la brise.

L'horizon de Saint-Luc n'est pas moins intéressant qu'agré-
able à la vue. On y compte, en différents jours, jusqu'à onze
clochers brillant sur l'azur du ciel, et on y entend les cloches de
plusieurs d'entre eux.

Plusieurs montagnes émergent au loin.
A l'est, le mont Johnson, ou Saint-Grégoire (c'est le plus rap-

proché), et les Alléghanys; au nord-est, les montagnes de Rou-

gemont et de Saint-Hilaire; au nord, la montagne de Saint-
Bruno; à l'ouest, le Mont-Royal, dont on distingue, en
hiver, par de belles matinées, les rues en amphythéâtre, et, le
soir, sa lumière électriqut, que de bons yeux résolvent même
de Saint-Lue, et, au fond, les Laurentides; enfin, au sud-est,
les Montagnes Vertes.

On a souvent vu de Saint-Lue, dans les grandes réjouis-
sances de Montréal, les gerbes du feu d'artifice gravir les flancs
de la montagne et les redescendre en miroitant, et on en a sou-
vent entendu gronder le canon.


